
 

Rêver 
 
Rêver, c’est savourer un charme très perfide, 
Qui dans l’âme un instant verse un espoir béni ; 

C’est ne désirer rien et pourtant être avide, 
De quelque amour lointain, subtil et infini. 

 
Rêver, c’est s’engourdir d’une extatique ivresse, 
Qui berce doucement le cœur endolori ; 

Sans qu’une main vous touche en sentir la caresse, 
Et croire qu’un esprit, au loin vous a souri. 

 
Rêver, c’est s’envoler au travers des espaces, 
Revivre en même temps tout un heureux passé ; 

Courir dans l’avenir, en s’y frayant des traces, 
Mais c’est encor surtout le présent effacé. 

 
Faut-il donc la bannir, la raccourcir cette heure ? 
Faut-il éteindre en nous son charme caressant ? 

Oh non ! Gardons longtemps le rêve qui nous leurre, 
Il fait croire au bonheur, cet éternel absent ! 


